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V A R I É T É S.

On disait à madame du Deffant, d'un homme
très-caustique:

-C'est une bien bonne tête!
-Oui-dit-elle, une tète d'épingle.

Le docteur J"* venait d'opérer un de ses
clients auquel il avait coupé la jambe.

Un proche parent de la victime le prend à
part :

-Pensez-vous, inonsin ur le docteur, lui de-
mande-t-il, lue le nalade en réchappe ?

-Lui? Il n'y a jamais eu l'ombre d'es-
poir.

-Alors, à quoi bon le faire souffrir ?
-Eh 1 que diable, luonsieur, est-ce qu'on

peut tout de suite dire à un malade qu'il est
perdu ?.....Il faut bien l'amuser un peu.

Un habile médecin fut appelé auprès d'une
malade imaginaire. Il l'interrogea ; elle lui
avoua qu'lte mangeait, buvait et dormait

bien, et qu'elle avait tous les signes d'une
santé parfaite.

-Eh bien, lui dit le médecin, laissez-moi
faire, je vous donneiurai un remède qui vous
ôtera tout cela.

Il y des magistrats goguenards qui aiment
à désennuyer à l'utdiens.:e, en plaisantant aux
dépens des prévenus.

Un pauvre diable, accusé d'avoir dit la
bonne aventure, était traduit devant un tribu-
nal correctionnel de province.

-Comusent, lui dit un riant le présidumnt,
vous lisez dans l'avenir ? C'est prodigieux!...

-Oui, monsieur le président, répondit l'ac-
cusé, je lis dans l'avenir!

-Dans ce cas, vous devez connaitre le ju-
gement (lue nous allons prononcer ?

-Oui, monsieur le président. Je le devine..
je le sais.

-Eh bien ! que vous arrivera-t-il ?
-Rien.
-Rien !....Vous êtes bien sûr ?...
-Que vous allez m'acquitter, oui, monsieur,
-Parce que?...
-Parce que, iiioisieiit le prè,idcnt, si par

impossible, vous deviezla m ucondamner, vous
avez trop de dignité pour ajouter l'insulte de
votre ironie à mon malheur!...

Le président comprit la leçon, et le vieux
sorcier fut acquitté.

L'abbé 8.... ayant dit à quelqu'un de sa
connaissance :

" Permettez que je vous dise ma façon de
penser"; celui-ci répondit fort à propos:

-Dites-moi .teut uniment votre pesée, et
épargnez-moi la façon.

Champcenetz, après avoir endossé quelques
coups de bâton, rencontra Rivarol et lui (lit:

-On ne peut faire un pas clans Paris qu'il
ne vous tombe des bûthes sur le dos.

-Je te re' unais là, répondit Rivarol' tu
grossis toujours les objets.

Quelques gais compagnons s'étaient réunis
dans une auberge. Après un repas arrosé dle
nombreuses rasades, l'un d'eux, qui devait
partir de grandi matin, fut conduit dans la
chambre où il devait passer la nuit.

Tous les lits étaient occupés : il n'en restait
qu'un, dans lequel u nègre ronflait. Le voya-
geur se glisse à côté de l'Africain, et s'endort
bientôt, après avoir recommande à ses amis de
le réveiller à la pointe du jour. Ceux-ci l' iuil
promirent. Ils allaient se retirer, lorsqium'il
vint à la pensee de l'un d'eux île barbouill'r
de noir la face du voyageur endormi. Ce qui
fut fait.

Le lendemain, on entre dans la chambre et
l'on éveille le voyageur, lii tse lève, cOmlelice
tie s'habiller et s'approche de la glace pour
arranger sa cravate. Il lève les yeux, jette uii
cri, et recule étonné à la vue de cette face
noire.

-Les imbéciles!1 s'écrie-t-il je leur avais
dit de m'éveiller, et ils ont éveillé le nègre t

Puis il se déshabille, et rentre tranquille.

nent dans son lit.

LE MEDEepl. - Comment I c'est liuapie

même de la note (iue voil avez fait bouillir?
LA BONE.-Par(li I vous m'avez lit comlen

ça, un m'montrant vot' bout d'papier : t Vou
mettrez ça dans l'eau, vous l''er'z bouillir

voua aurez sois d'emi donner am nmaladle touitet
les fois qunit aura soif."J'vudrais hîi'r
savoir (lui qu'aumriont pas compris qu'c'étauit
vot' not' qu'fallait mettre dans le pot.

Un Beauceron, en route pour Paris, vint
présenter sa face à un Figaro de Rambouillet.
Pendant qu'on apprétait les rasoirs, le paysan
remarqua un chien qui, assis auprès de sa
chaise, le regardait fixement.

-Qu'est-ce donc qu'elle a, c'te bête, à me
lorgner comme ça?

Le barbier répondit d'un air indifférent
-Ce chien est toujours là. Vous concevez,

quand il m'arrive d'enlever un bout d'oreille...
-Eh bien?
-Eh bien, c'est lui qui le mange.

Un habitué du restaurant de Véry avait cou-
tume de se mettre à une certaine place qu'il
affectionnait. Depuis plusieurs jours, il trou-
vait cette place constamment occupée par la

1

ACTE DE FAILLITE DE 1869.

PRoVINCE DE QUEaBc,' COURSUPERIEURE.
District de Montréal.

In re BERNARD BERNARD,
F illi.

ET
TANCREDE SAUVAGEAU,

Syndîc.
MARDI, le 25 Octobre prochain. le soussigné s'a-

dressera à la dite Cour pour obtenir sa décharge en
1 vertu du dit Acte.

BERNARD BERNARD,
Par MoUssEAU A DAVID.

Ses Procureurs ad litem.
Montréal, 15 Septembre, 1870. 37e

L ES ÉTRANGERS ET AUTRES QUI VI-
SITERONT la ville durant

L'EXPOSITION PROVINCIALE

ET LA
REGATE DE LACHINE,

Feront bien de visiter la

MAISON RECOLLET
Au coin des

RUES NOTRE-DAME ET RECOLLET.
On y trouve le meilleur assortiment

DE
MARCHANDISES SECHES

de toute la Puissance.
BROWN& CLAGGETT.

36d

MARCHAND TAILLEUR
35-RUE ST. LAURENT-35

ET

10-RUE ST. JOSEPH-10

Venez et Voyez.
36d

AVIS AUX CONTRACTEURS.

Des SNUIM ISSI(NS eîac'hetées. adressées au sous.
sigii'. ettntar,ues Soumission pour travaux at
Coteau Lanîding" seront reeies à ce Bureau jusqu'à
l'apr"s-midii dit 20 SEPTEMBRE prochain, pour la
construtction d'un Quai à Coteau Landing.

Les plans et sppeifications puvent être vus au
Buîroutî. ou ait Bureau du Canal Laîhine à Montréal,
le ou après Vendredi. le 2te jour de Septembre. o
les Formes imprimées des Soumissions peuvent aussi
être obtenues.

Les noms le deux personnes slnvables .et responsa.
bles qui voudront devenir cautions pour l'accom-
plissinemntu colituntrat doivent être attachées à cha-
que Soumission.

Le Département ne s'oblige pas d'accepter la plus
basse ou aucunu des soumissions.

Par ordre,

Déparîeteet des Travaux Publies,
Milvl "( A û 187

F. BRAUN.
Secrétaire.

REDUCTION.
GLACIERES GLACIERES

C'est le bon temps de se procurer une bonne
GLACIERE,

A BON MARCHE.

IT N E reduction de 20 par cent sera faite à tout
Ujacheteur, une visite est respectueusement sIl-
lieitée.

même personne, et cela le contrariait vive-
mnent. Il s'avisa, pour exproprier ce dineur
incommode, d'un singulier expédient.

-Si vous ne faites pas sortir de chez vous,
dit-il au maitre de la maison, cet homme qui
dîne seul à la table du coin, il n'est pas pos-
sible qu'on vienne ici davantage.

-Pourquoi doii, monsieur ?
-Cet homme est le bourreau de Versailles.
L'hôte, fort embarrassé, hésite un instant ;

enfin il aborde le convive qu'on lui a désigné,
s'excuse du imieux qu'il peut, et lui dit qu'il
ne lui est pas possible de le recevoir plus long-
temps, à cause de sa profession.

-Comment ! quelle profession ?
-Ab! on le sait bien, monsieur est....
-Quoi ?
-Enfin, monsieur est le bourreau de Ver-

sailles.
-Al! ahi Et qui donea découvert .... ?
-C'est ce monsieur là-bas.
-Ce mnonsieur-là? TFiens ! (JJaut:) Eh mais!

oui ! c'est bien lui ; parbleu! il peut bien me
connaitre; je l'ai marqué et fouetté il y a trois
ans.

L E G G 0) 4- Cie.,

LEGGOTYPISTES.
ELECTROTY PISTES.

STEREOTYPISTES.
GRAVEURS.

CHROMO ET
PIIOTIIO-LITilOGRAPIIES.

PHOTOGRAPHES ET
IMPRIMEURS.

Bureau: No.1. Côte dela Plac'e d'Armes M
Ateliers: No. 319, Rue St. Antoine. MMNITR·AL.

On exécute dans un style vraiment supérieur.les
Cartes Géographiques. Livres. Gravures. Cartes
d'Affaires,Mémnoranida.Livresde Connercede toutes
descriptions, àdes prix très modiques.

A L'ENSEIGNE DU CADENAS D'OR

aussi toute

GLACIE1ES. IARATTFS AU
BEURRE. et BARATT ES pur faire la
CRFMF A LA GLACE. Le sussignl a
aussi à ion emploi des FERBLAN-
TIERS. PLOMIERIS. 'OUVIEtlRS
en tôle galvanisée. terbInne et en tôle.

aussi toutes espèces de réparations faites i ordre.
L. J. A. SURVEYER.

2.lî'j524 Rue Craig. Montréal.

LA

CHAISE - PLIANTE

et la

CHAISE-CANAPÉ

combinées

EN UNE SEULE,

BREVETÉE.
G. M. FANDUWARD ET CiE.,

27tf 283, rue Notre-Daine.

C 10DERRlE, MAncrA N-TAi t, No
. :N?. rue Notre-Dame. en haut ciez MM

BARRET et PRICE. Montréal. où l'on trouvera de
DRAPS, CASIMIRES ET TWEEDS

de toutes sortes et des goûts les plus nouveau. Il es
prét à exécuter avec ponctualit toute coimimandg
que l'on voudra bien lui confier à des prix très tuo

Montréal. 4 mai 1870. l8zz

BONNE NOUVELLE!

OUVEILI'EIR'E DE

L'H(OTYEL D(U CANADA
RUE ST. GABRIEL,

MONTREAL.

$1 PAR JOUR SEULEMENT.
Cet Hôtel. qui vient d'étr e réparó' et mieu blé à neut

offre tous les avantages possibles aux mîîarc'hanmîds e
en gonéra tl à tous 'eux qui visitent Montral. On

rtrouve tout le coifbrt desirable. et le servie se fai
avec tune extréme ri'gîîlarité et sur un haulit piedl

- Cet hotel a té ouvert .ieudi. le 6 mai, par M. (1. E
r Ware propriétaire et F. X. Fortingérant. et <'es Mes

sieurs sollicitent respectueusemîent une visite po
a s'îassuîrer,îles avantages que l'on offre pour la modiiqut

somme d'une.piastre parjour. M. Fortim est en iidioîr
et ses camités come hôtelier sont généralemer
ceiinulies.
,Pensiont ians chiammbres à des prix très modères. 21:

GEORGE YON,
PLOMBIER ET FERBLANTIER,

241,-Rue Saint Laureut,-241.
MoNT IREAL.

MA N l-FA CT"ULsER it- [ AI îi.;-AN(FEil

uttawa, :9u ou t i. 36)b . osiutu eFunie i hu

MISON FONUEE EN 1842. VirlEJilDE'<i11AlX A OAZ. BAINS ET

J. B. RULLND Er' FILS. 7
'(nsle., cosn»swcdex ex&-aléee avec Yoînè.

LiRAlltEs EoITEuits ti.

Er

IMPORTATEURS D'ARTICLES E T A B L 1 E N 1N4 0.
FRAsAis, BELOss ET ALLEMANDs.

Spécialités d'ari-les employés dans les maisons
Religieuses, Seminaires, Lycées, Colléges, Pensions F.IX- SZiUCH1 MP,
et Ecoles. suessetir de D. Smillie.)

Livres de Conmpîtes et Registres labriquîés avec Mîîttattrier et Nrhand de BIJOUX. PIERRES
papier de première tialité et reliés avec solidité. PRECIEUSES gard'es en magasin, et taillées, pro-

CARTES A .lt Eh ET .APis8ERIEs. lies et mîntées dans les derniers goûts.
Les personnes qui ne sont pas lans l'habitude d'a--i duN'RES et BIJOUX soigneusement et promp-

cheter ànotre librairie et. par conséquent. ne con--1 teunti réparés.
naissent pas tous les avniltuages uone nos nombreuses -
pratiques trouvent a notre Etablissement, voudront No. 124. îîiî des rîes'ST. FEANC(iS-XAVIFK
bien consulter nos listes <le prix. oii de nous faire et'FOR'IFI('ATION. presqn'en taie dît ct droit
visite avant d'aller acheter ailleurs. de la Banque diiPeuple.

J. B. ROLLAND sT FILS. Montréal. 4 mai11.av
MONTRFAL. BUE ST. VINCENT. 12 FT 14. _________________________

N. B. On petit facilement et on toute sîrete.- se pro-R ON
curer de nos Livres ou autres articles, soitn par l'ex- c Tr. D R N

'sEpar la Poste. Lorsque l'on envoie le prixE
des effets demandés, il faut ajouter dix parTcent pour HORLOGER ET vOUTIeR
en payer le port, si, l'expédition doit se faire par la No. 86 RITE ST. LAURENT,
PostF..X BEAUCH MP

L'OPINION PUBLIQUE.

journal.

Imprimé et publié par G. E. D
la Place d'Armes, et 319 Rue St. Al
Canada.

GEORGE YON,
Ferblantier et Plombier,

Nc. 241 RUE ST. LAuÂENT.

15 SEPTEMBR, *1870.

A M P H R E ANGLAIS RAFFIN

GRAINES FRAICHES DE JARD
ET DE FLEURS
A VENDRE PAR

J. E. D'AVIGNON, PHARMACIE>.
DIsPENSAIRE DE LA CITE

is-à-ris Mussen,

252, RUE NOTRE DAME, 252
MONTREAL.

NOUVEAU MAGASIN D'APOTHICAe'

363, RUE STE. CATHERINe'

(Près de la rue Amuherst.)
E Soussigne ofie t deI un assortiment 'to">Pl f es.

Drogueries, produits Chileia.
Parffuieries iHuiles. Bois de, le,
ture. M decines P a te n tCb
Brayers. Eponîges, Brosses à
veux. Brosses à Ongles. lit dIl
Dents. Brosses à Barbe.de
Cologne. Sangsues. Savon s
lettes. en grande varietýté•tri
un assortiment de Pape

Journaux, Timbres-Poste, etc.. etc. inplî
Toutes Prescriptions de .%l(deuins seront re

avec le plus grand soin, JA e.
JAMES G6001'210'

Montri al. 26 mai 1870.

IP. t t' F R E S N E,

MARCHAND> DE

Mottres oin or et en argent, Bijouteriesetc.
88, RUE ST. JOSEPII. MONTREAL.

MONTass T BIJOUTERIES RÉPAaLÉEs El I

E POITRA s,
1 ERBLANTIER ET MARCHAND DE

îDE TOUTES SORTES,
65, RUE ST. JOSEPRI

(Vis-à-vis l'Hôtel Rapin) MoNTREA rs,
Ordres pour Fournaises à Air-Chaud, Venti par-

Réfrigéreteurs, Poêles de Cuisine et de Salles' ,ec.
nitures (e Poêles, etc., etc., exécutés avec dili5:î s
Ordres pour Couvrir en ferblanc et en 01t
charge de la réparation des couvertures,1le
avec promptitude. 105

PRX EXTRILMEMENT MODERES.

j)PIAURTE MiNT DES DO(lANES .
Ottawa, 2 Septelbr1 0

L'ESC03MPTE AUTORISE sur les EN là
AMERICAINS. jusqu'à nouvel ordre, 5era
Pour cent. R. S. M. BOUCH E1T5' es.

Commissaire des DOt raltU
e« L'avis ci-dessus est le seul qui devra P

dans les journaux autorisés à le publier. 6à

THOMAS MUSSENS
Marehand en Gros et en Détaild g1.

SOIERIES et POPELINES IRLA brie
GANTS D'ALEXANDRE, et autres

de renon,
TAPIS ET PRELATS DE C 1i'-

De Velours, Bruxelles ou Tapestry,

ORNEMENTS D'EGLIS
eatires pour Salons, Franes en So' e.

257 ET 259, RUE NOTRE-DAME, MONT18
4 niai 1870.

"Thc Canadian Illustrated Ne6S
Journal Hebdomadaire

De Chronique, Littérature, Science et AM1
culture et Mécanique. Modes et Amuemu1enda

Publié tous les Samedis à Montréal, Canad,4
Par GEORGE E. DESBA

SOUSCRIPTION D'AVANCE..--
PAR NUMERO..................

C L U B S . nrr
Ch aque Clu b de cinq souscripteurs qui nous

$21. aura droit à six copies our l'année.urjoturol
Les abonnés de Montréal recevrontler la-o

domluicile. Le port des numéros envoyes parg p
sera payé par l'Editeur. Les remises dt'ré,ne
un mandat de Poste ou par lettre enregis
aux risques de l'Editeur.brn

On recevra des annonces. en petit noinbre, a
de 15 eentins la ligne. payable d'avance.

AGENCE GENERALE: .
1--COTE DE LA PLACE D'A

BUREAU DE PUBLICATION ET ATEL198
319-RUE ST. ANTOINE-310

"L'Opinion Publique
JOU RNAL POLITIQUE ET LITTEM'A

Pu blié tous les Jeudis à Montréal. Canladî' I

Par GEORGE E. DESBAR
ABONNEMENT.... ~ pa
Aux Etats-Unis................... 5 etrl
Par numéro. . .. .- · · rOrej.

Envoi par lettres enregistres OU pa ie dU
Bureau de Poste au risque des propriét
nul. îre fte•
ANNONCES. ...... .10 Contins la ligne 20 *a

5 Contins al"e.
Tous ceux qui ne renverront pas le our

considérés comme abonnés. uer
On ne recevra pas d'abonnements PG

six mois. v

FRAIS DE POSTE-A T TENTIO~
0

Les frais de poste sur les Publica.tioD be
5 

t

dlaîres ne sont que de 5 contins par trols
d'avanie au bure au de poste de l'abon..épId'attention à ce détail, entraitnêrait une ét•
centins qu'il faudrait payer sur chaque $S

Les journau x qui voudrontbien échan r5~ r
ainsi que toutes lettres se rapportan~ 1 Eoî5
devront être adressés à l' 0 1 uOpa, o csn, ~ s
Rédac'teuirs. No>.1 Côte de laPlace d A

Toute lettre d'affaires devraetre adre8~
E. Desbarats, seul chargé de l'dn
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